
LES ANCÊTRES DE « L'ÉCHO DE LANNILIS »

« L'Echo de Lannilis  »,  qui  vient  de naître  sous les  meilleurs  auspi ces, a eu deux
ancêtres dont il convient nous semble-t-il, de rappeler la carrière hélas bien courte.

En  1907,  Monsieur  l'abbé  Roudot,  alors  vicaire  à  Lannilis,  créait  un  journal  mensuel
paroissial qui s'appelait « Le Petit Semeur de Lannilis ».

Monsieur  Roudot  en  assurait  à  lui  tout  seul  la  rédaction.  Le  Bulletin  compor tait
quatre pages d'un format double de l'actuel Echo. Il était  vendu un sou  et il avait ses
petits camelots qui le proposaient dans toute l'agglomération. Ce journal parut jusqu'en
1913, époque où, ayant essayé en vain de devenir un organe cantonal, il disparut.

La verve et l'humour ne lui manquaient pourtant pas et cela valut même au Rédacteur de
connaître la Correctionnelle pour une affaire qui nous parait aujourd'hui une futilité sans
importance,  mais c'était la grande époque de l'anticléricalisme et certains étaient alors
très  heureux  de  chercher  noise  au  clergé  à  la  moindre  occasion.  Empressons-nous
d'ailleurs d'ajouter que l'abbé Roudot fut acquitté.

A  la  déclaration  de  Guerre  en  1914,  naquit  un  autre  organe  lannilisien  «  La
Correspondance. Militaire », rédigée par l'abbé Bossennec, vicaire à Lannilis et qui était
adressée  à  tous  les  militaires  lannilisiens  mobilisés  et  également  répandue  dans  la
paroisse. Ce Bulletin était simplement polycopié. Il disparut aussi à l'Armistice.

Depuis 1918, la  paroisse de Lannilis n'avait  donc plus d'organe paroissial. Souhaitons à
l'Echo de Lannilis, une carrière plus longue et plus sereine que ses devanciers.

Y. NICOLAS.


